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EXPOSITIONLe Conseil général prône la prudence,
«surtout en cette période de crise»
MORAT • Le Conseil communal a présenté mercredi son plan financier 2009-2013 qui 
prévoit plus de 23 mio d’investissements. Le législatif l’a trouvé trop ambitieux.

SAMUEL JORDAN

Pour un exécutif, présenter à ses adminis-
trés un plan financier portant sur cinq ans
n’est pas un exercice aisé. Surtout quand,
en pleine tourmente financière mondiale,
il prévoit des investissements de plus de 23
millions. Ce n’est pas le Conseil communal
de Morat qui dira le contraire, lui qui s’est
prêté à l’exercice mercredi devant un
Conseil général plutôt sceptique. Parmi les
investissements projetés entre 2009 et
2013, l’exécutif a entre autres prévu 1,5 mio
de francs pour la rénovation de la biblio-
thèque et de la ludothèque, 520 000 francs
pour l’assainissement de la piscine et
700 000 francs pour la transformation du
centre de jeunesse Tivoli. 

«Très bien», ont réagi les membres du
législatif, en louant le travail effectué. Mais,
tous partis confondus, il n’ont pas pu
s’empêcher d’exprimer leurs réticences
par rapport à l’ampleur des investisse-
ments esquissés: qui auraient pour consé-
quence de doubler la dette par habitant à
l’horizon 2013 (4000 francs). 

Pour la majorité des élus qui ont pris la pa-
role, la commune ne peut pas se permettre
d’investir tout azimut, sans moyens
propres suffisants, «en cette  période de
crise financière qui pourrait aussi toucher

LE PS PROPOSE UNE BAISSE DU PRIX
DE L’ÉLECTRICITÉ
Comme dans le reste du canton, les
citoyens de Morat souffrent de la
hausse du prix de l’électricité. Le chef-
lieu lacois a pourtant une particularité:
il possède son propre fournisseur
d’énergie, l’IBM (Industrielle Betriebe
Murten). Cette caractéristique a donné
des idées au groupe socialiste du
Conseil général de Morat. «Comme la
commune possède le 100 pour cent du
capital de l’IBM, nous pensons qu’il est
envisageable de baisser le prix de l’élec-
tricité fournie aux citoyens», explique
Bernadette Haenni. Et comment procé-
der? «La commune pourrait renoncer à

une partie du bénéfice qu’elle touche
sur la vente de l’énergie. Cela permet-
trait de diminuer le prix de vente de
l’électricité», précise celle qui est aussi
députée au Grand Conseil fribourgeois.
Et de poursuivre: «En proposant cela,
nous pensons surtout aux familles qui
ont des revenus modestes, mais aussi
aux PME qui voient leurs charges
monter dangereusement.» La proposi-
tion du parti à la rose a été timidement
accueillie par les autres fractions de
l’Exécutif moratois. Elle devrait être à
l’ordre du jour de la prochaine séance
du Conseil général. SJ

Morat dans le futur». Derrière le scepticisme
des députés se cache clairement une crain-
te partagée par tous les partis: une possible
hausse d’impôt.

Le signal est donc clair pour le Conseil
communal: «Ce n’est pas le bon moment
pour vivre au-dessus de ses moyens.» Ou
alors, les investissements projetés doivent

être couplés avec une diminution dras-
tique des charges d’exploitation. Comme
l’explique Pierre Spielmann, responsable
de l’administration des finances de la
commune de Morat, il ne faut pourtant pas
trop s’inquiéter du scepticisme exprimé par
les membres du législatif: «Parce qu’un plan
financier est seulement un instrument, il
n’a pas de valeur décisionnelle.» I

Artisane dans l’âme 
Marguerite Page brode
WALLENRIED • Au golf, voir les
attitudes des chats au point d’art.

MONIQUE

DURUSSEL

Marguerite Page
de Villars-sur-Glâ-
ne est une artisane
toujours active.
Elle fut longtemps
céramiste, mais
elle a toujours
pratiqué le point
de croix. C’est
d’ailleurs ce qu’elle
expose actuelle-
ment à Wallenried.
Pas du point de

croix tel qu’on l’apprend à l’école, mais un travail très
fin, un dessin épuré croqué par cette observatrice des
animaux. Pour son accrochage, elle a choisi les chats
joueurs, dormeurs, guetteurs. Marguerite Page choisit
le lin naturel ou blanc sur lequel elle brode avec un
coton dont la finesse est fonction de l’épaisseur de la
trame de son tissu. Elle privilégie les matériaux
nobles, comme la soie naturelle, pour la finition de
ses travaux qu’elle signe d’une petite marguerite. «Je
raconte des histoires en images en brodant fil à fil; ja-
mais sur de la toile à point de croix! J’aime aussi bro-
der des phrases de chansons au fond de linges de toi-
lette», dit Marguerite Page qui avoue ne jamais se
séparer d’un ouvrage, même en voyage. Elle révèle un
réel talent de dessinatrice qu’elle applique à un artisa-
nat original et séduisant. I
Exposition jusqu’au 30 novembre 2008, tous les jours.
Club House, Golf de Wallenried.
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GALMIZ

Deux blessés dans
une embardée
Un automobiliste de 18 ans et
son passager ont été blessés
lors d’un accident survenu, mer-
credi vers 23 h, à Galmiz. Le
conducteur se dirigeait de
Chiètres vers Morat, lorsqu’il a
perdu la maîtrise de son véhi-
cule. L’auto est sortie de la
route, a traversé un jardin, per-
cuté une voiture parquée et ren-
versé un poteau électrique. Les
deux blessés ont été transpor-
tés en ambulance à l’HFR -
Hôpital cantonal. Groupe E a dû
intervenir pour rétablir le cou-
rant électrique. La circulation a
été interrompue durant deux
heures et demi, précise la
police.

BOSSONNENS

Conducteur
recherché
Dimanche vers 3 h, un scooté-
riste de 18 ans se dirigeait de
Palézieux vers Bossonnens.
Peu avant le magasin Wydler, un
véhicule foncé, genre Jeep, l’a
dépassé. Surpris, le scootériste
a donné un coup de guidon à
droite et a chuté, ainsi que son
passager. Le conducteur du
gros véhicule ainsi que les
personnes qui se sont arrêtées
pour porter secours sont
priés de s’annoncer au poste
de police de Vaulruz, au
036 305 67 40.

BEAUX-ARTS

Le musée cantonal
expose à Payerne
En vue de la votation cantonale
vaudoise du 30 novembre sur le
Musée des beaux-arts, le comité
de campagne «Oui au musée»
organise jusqu’au 18 octobre une
exposition à Payerne. A voir à
l’Espace Blancherie au Gymnase
intercantonal de la Broye:
maquettes, films et présenta-
tions. Ve 16 h à 20 h, sa 10 h à 16 h.
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Les «petits» comptoirs arrivent
BROYE • Cette année, pas de «gros» comptoir broyard à Payerne mais plein de 
petites foires dans la région. Coup d’envoi avec Lucens la semaine prochaine.

TAMARA BONGARD

Amoureux des dégustations de vins, des
concours pour gagner des stylos et des ren-
contres avec les commerçants de proximi-
té, réjouissez-vous: la saison des «petits»
comptoirs démarre dans la Broye. Des
foires qui animent la région une année sur
deux, en alternance avec le Comptoir
broyard qui réunit plus de 70 000 visiteurs à
chaque édition. Coup d’envoi la semaine
prochaine avec Lucens. 

Le comptoir lucensois, qui a redémarré
il y a deux ans après plusieurs années de
pause, a décidé de mettre les petits plats
dans les grands pour cette édition. Trois
jours d’animations sont au programme:
une soirée bavaroise (cochonnaille au
menu), une soirée country (deux au-
truches à la broche ainsi que deux or-
chestres et six danseurs pour créer l’am-

biance) et une soirée jazz New Orleans. Un
spécialiste du modélisme sera également
présent. Les amateurs de modèles réduits
pourront ainsi admirer des démonstra-
tions de machines de chantier, de bateaux
(sur une piscine de 40 m2 à l’entrée du
comptoir) et d’avions. Bref, le budget total
de la manifestation est passé de 20 000 fr. à
35 000 fr. pour étoffer le programme de
l’évènement qui réunira 45 exposants. 

Payerne juste après
«On a mis le paquet», commente Gilbert

Sonney, président du comité. «Il y a de l’en-
gouement pour ce comptoir, qui est amical
et familial.» Les organisateurs espèrent
d’ailleurs franchir le cap des 6000 entrées
(contre environ 4500 il y a deux ans).
Quelques jours plus tard, la cité de la reine
Berthe accueillera aussi son comptoir. Avec

son lot de nouveautés, dont un concept dé-
coration «décoiffant», selon les organisa-
teurs. Autre innovation: les bars, déplacés à
l’extérieur de la halle des fêtes sous une can-
tine de 100 m2, permettront aux noctam-
bules d’y accéder après la fermeture des
stands. Une manifestation qui a réunit lors
de sa dernière édition 40 000 personnes.

Les comptoirs broyards, c’est comme
les bénichons, il y en a toute l’année. En dé-
cembre, ça sera au tour de Domdidier (du 4
au 8 à la halle des sports) et en juin 2009 à
Denezy. En revanche, cette année, le
comptoir de Vully-Avenches n’aura pas lieu
(voir ci-après). I

> Comptoir de Lucens, 24 (17 h-22 h), 25
(11 h-22 h), 26 (11 h - 19 h) octobre, grande salle,
wwwwww..lluucceennss..cchh//ccoommppttooiirr
> Comptoir de Payerne, du 7 au 16 novembre, halle
des fêtes, wwwwww..ccoommppttooiirr--ppaayyeerrnnee..cchh

Les organisateurs du comptoir de Lucens ont décidé de mettre le paquet pour cette édition qui démarre le 25 octobre. A gauche, Monique
Winterstein, une des fondatrices et membre du comité actuel. MC FREDDY-A

PAS DE FOIRE
VULLY-
AVENCHES
Cette année, le
comptoir Vully-
Avenches, qui se
tient habituellement
à la fin octobre,
n’aura pas lieu. «Il
nous fallait 65 pré-
inscriptions et nous
en avons eu seule-
ment une quaran-
taine», explique
Pierre Gentizon,
président du comité
d’organisation.
Comment expliquer
ce manque d’inté-
rêt? «Il y a une mul-
titude de facteurs.
Les commerçants
ont montré une
certaine frilosité par
rapport à la situa-
tion économique»,
cite, par exemple, le
Vulliérain, confir-
mant une informa-
tion de
l’hebdomadaire
«La Broye». «Nous
allons plutôt
attendre deux ans
et éventuellement
redimensionner la
foire, par exemple
en collaborant avec
Domdidier. C’est
peut-être beaucoup
d’organiser deux
comptoirs si
proches géographi-
quement.» Reste
qu’il y a deux ans,
les deux manifesta-
tions avaient attiré
du monde: près
de 7000 visiteurs
étaient venus à
Salavaux et 10 000
dans la halle
dideraine. TB

5

zchcbs
Rectangle

zchcbs
Zone de texte
la Liberté, 17.10.08




